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Déclaration de la CGT au Comité d'Entreprise  
du 29 juillet 2015 concernant le CRE III 

 

La CGT partage l'avis de la Commission Consultative Aéroportuaire 

(CoCoAéro) du 23 avril 2015 concernant le rôle d'ADP et de ce que devrait 

être le CRE comme étant "un outil majeur de développement de l'activité 

économique, commercial et touristique pour l'ensemble de la région 

parisienne…". Or, nous ne retrouvons pas cette notion dans le CRE III. 

 

En effet, le CRE III tel qu'il est rédigé et comme ses prédécesseurs est un 

outil au service du capital et de fait contre les salariés. 

 

Depuis l'ouverture du capital d'Aéroports de Paris, les salariés peuvent 

dresser un bilan particulièrement négatif des CRE I et II : 

 

 Suppression de 1400 postes 

 Filialisation de secteurs d'activités 

 Individualisation croissante du travail 

 Mobilité contrainte 

 Détérioration des conditions de travail, 

 Disparition des métiers et des qualifications 

 Et pour finir, baisse sans précédent des investissements courants dans 

de nombreux secteurs d'activités. 

 

Les salariés d'ADP peuvent constater que les seules variables d'ajustement 

sont : L'emploi, les salaires, les droits sociaux et les investissements utiles 

pour répondre aux exigences des actionnaires (l'Etat et les institutionnels). 

 

…/… 

 

 



 

 

Tous les CRE et le III ne fait pas exception confirment fondamentalement la 

nocivité de la privatisation des aéroports et de la déréglementation du 

transport aérien qui répond aux exigences du capital. Le nouveau CRE 

s'inscrit dans la stratégie qualifiée de "conquêtes" par la direction qui ne 

visent qu'à accroître la performance financière afin de créer toujours plus de 

valeurs pour l'actionnaire.  

 

Une fois de plus, le prochain CRE se fera au détriment des salariés, puisqu'il 

prévoit le non remplacement d'1 salarié sur 2, le gel des salaires et 

l'augmentation de la productivité, sans bien sûr toucher aux dividendes, 

toujours croissants. 

 

Pour la CGT, il est inacceptable que l'un des objectifs implique des 

régressions pour les salariés. 

 

Même si un peu plus de 3 milliards d'euro "seront mis sur la table" pour 

répondre aux besoins de mise à niveau de nos équipements (laissés à 

l'abandon lors du CRE II), cela ne permet pas de prévoir l'avenir et d'anticiper 

les besoins liés à la croissance du trafic aérien, hormis à Orly avec One Roof 

déjà en partie financé dans le cadre du CRE II. 

 

Comme l'a identifié la CoCoAéro, le fait de ne pas mettre en exploitation de 

nouvelles infrastructures pendant le CRE III, où nous devrions être proches 

de la saturation en 2020, va détériorer la qualité de service pourtant au cœur 

du CRE II et par conséquent remettre en cause le travail et les efforts 

imposés pendant les 5 dernières années aux  salariés.  

 

La rédaction des différents CRE démontre qu'il y a urgence à : 

 

 Rappeler le rôle stratégique de l'Etat en tant  qu'aménageur du territoire, 

 Retirer le pouvoir décisionnel à des actionnaires mondialistes et sans 

conscience sociétale et humaine, posant clairement la question d'une 

maîtrise sociale et de la place concrète des salariés dans les choix 

stratégiques de notre entreprise. 

 

Pour toutes ces raisons, la CGT votera donc CONTRE le CRE III. 
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